
HOMMAGE A GEORGES BRASSENS 
« Variations dans l’univers musical du poète »  

Colombie - Corée - Luxembourg - Portugal 
- Maroc - Angleterre - Pologne - Suisse...

Festivals Brassens de Charavines -  
Paris (La Grande Comédie, Parc Brassens) -  

Fouley
 

ronnes...

Michel Sadanowsky 

Après 11 années de violon, la 
découverte de la guitare, la 
maîtrise du l ’Université 
Internationale de Musique de 
Paris et l'obtention du 1er Prix 
du prestigieux Concours 
International de Guitare de 
Paris (Radio-France), Michel 
Sadanowsky joue dans le 
monde entier, dans les plus 
grands festivals, de Varsovie à 
Philadelphie, de Stockholm à 
Séville, de Prague à Hambourg, 
de Buenos-Aires à Sydney, 
d’Athènes à Tokyo, etc. 

Il a enseigné la guitare pendant plus de 30 ans à Paris puis a passé quelques 
années à la Direction des Affaires Culturelles de la Ville de Paris. Il partage 
aujourd’hui son temps entre les concerts, l’écriture et la responsabilité aux 
Éditons Billaudot d'une collection d’œuvres transcrites pour la guitare.  M.S. a 
édité à ce jours plusieurs intégrales de Bach, de Dowland et enregistré 
plusieurs disques, seul ou en trio. 

Passionné de flamenco, Michel Sadanowsky a confié son manuscrit du 
« Rayon vert », la première Suite flamenca jamais écrite pour guitare, aux 
Editions Combre (Paris). 

Il anime régulièrement de nombreux stages et master classes (Japon, Chine, 
Belgique, Portugal, Allemagne, Suède, Australie, Bulgarie, États-unis, Espagne, 
France, etc.). Il crée en 1986 le Stage International de Guitare en Côte 
Basque, à Biarritz, aujourd’hui déplacé à Amou, en Chalosse. 

M.S. participe aux jurys de plusieurs concours internationaux et, de 1995 à 
1998, a dirigé le Département Guitare de l'Ecole Juan Pedro Carrero de 
Barcelone. 

http://www.proartem.com 



Programme Programme Programme    
Sélection selon la durée souhaitéeSélection selon la durée souhaitéeSélection selon la durée souhaitée   

Georges BRASSENS / Michel SADANOWSKY :  
Les amours d’antan 
La marche nuptiale 

Les  funérailles d’antan 
Dans l’eau de la claire fontaine 

Je m’suis fait tout p’tit 
La non-demande en mariage 

Le vieux Léon 
Il n’y a pas d’amour heureux 

Le petit joueur de flûteau 
Le vieux Léon 

Philistins 
Pénélope 

Concurrence déloyale 
Les passantes 

Les copains d’abord 
Le vent 

“Michel Sadanowsky joue Georges Brassens”“Michel Sadanowsky joue Georges Brassens”“Michel Sadanowsky joue Georges Brassens”   

Il n’y a pas d’amour heureux 

Le temps d´apprendre à vivre il est déjà trop tard 
Que pleurent dans la nuit nos cœurs à l´unisson 
Ce qu´il faut de regrets pour payer un frisson 
Ce qu´il faut de malheur pour la moindre chanson 
Ce qu´il faut de sanglots pour un air de guitare 
Il n´y a pas d´amour heureux 

Je m’suis fait tout p’tit  

Je n´avais jamais ôté mon chapeau  
Devant personne  
Maintenant je rampe et je fait le beau  
Quand ell´ me sonne  
J´étais chien méchant, ell´ me fait manger  
Dans sa menotte  
J´avais des dents d´loup, je les ai changées 
Pour des quenottes  

Je m´suis fait tout p´tit devant un´ poupée  
Qui ferm´ les yeux quand on la couche  
Je m´suis fait tout p´tit devant un´ poupée  
Qui fait Maman quand on la touche  

La marche nuptiale  

Mariage d'amour, mariage d'argent, 
J'ai vu se marier toutes sortes de gens : 
Des gens de basse source et des grands de la terre, 
Des prétendus coiffeurs, des soi-disant notaires... 

Quand même je vivrai jusqu'à la fin des temps, 
Je garderais toujours le souvenir content 
Du jour de pauvre noce où mon père et ma mère 
S'allèrent épouser devant Monsieur le Maire. 

C'est dans un char à boeufs, s'il faut parler bien franc, 
Tiré par les amis, poussé par les parents, 
Que les vieux amoureux firent leurs épousailles 
Après long temps d'amour, long temps de fiançailles. 

Les amours d’antan 

On rencontrait la belle aux Puces, le dimanche : 
"Je te plais, tu me plais..." et c´était dans la manche, 
Et les grands sentiments n´étaient pas de rigueur. 
"Je te plais, tu me plais. Viens donc beau militaire" 
Dans un train de banlieue on partait pour Cythère, 
On n´était pas tenu même d´apporter son cœur... 

Au second rendez-vous y´ avait parfois personne, 
Elle avait fait faux bond, la petite amazone, 
Mais l´on ne courait pas se pendre pour autant... 
La marguerite commençait avec Suzette, 
On finissait de l´effeuiller avec Lisette 
Et l´amour y trouvait quand même son content … 

Les funérailles d’antan 

Jadis, les parents des morts vous mettaient dans le bain 
De bonne grâce ils en f´saient profiter les copains 
" Y a un mort à la maison, si le cœur vous en dit 
Venez l´pleurer avec nous sur le coup de midi... " 
Mais les vivants aujourd´hui n´sont plus si généreux 
Quand ils possèdent un mort ils le gardent pour eux 
C´est la raison pour laquell´, depuis quelques années 
Des tas d´enterrements vous passent sous le nez 


